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YERNAUX (Joseph), Missionnaire (Marbisoux, 
17.7.1882 - Marbais, 27.11.1956). Fils de Charles et 
de Stenier, Marie-Adrienne. 

Entré dans la congrégation des Missionnaires du 
Sacré-Cœur le 4 octobre 1902 et ordonné prêtre le 
4 août 1907, le P. Yernaux partit le 26 octobre 1907 
pour les îles Kei dans le diocèse actuel d 'Ambon, 
Indonésie. Il s'y dévoua totalement au service pasto-
ral de la population rurale dans la grande île monta-
gneuse de l'archipel. 

Lorsqu'il fut revenu pour son premier congé en 
Belgique (1923), ses supérieurs firent appel à son 
dévouement pour la jeune mission du Congo. Le P. 
Yernaux imposa silence à son cœur plein d'affection 
pour ses paroissiens de Kei. 

Bien reposé, il prit donc le chemin de l 'Afrique le 
10 mars 1925. Il y commença sa nouvelle carrière 
missionnaire avec une ardeur vraiment juvénile que 
son tempérament affectueux, aimable, courageux fit 
durer au-delà de l'âge habituel. 

La première tâche qui lui fut confiée fut l'abattage 
de la grosse forêt au-delà du marais Imongo à Boen-
de et la construction d'une habitation provisoire, 
pendant qu'il logeait sous la tente. 

A l'arrivée d'une nouvelle caravane de mission-
naires en octobre 1925, il recommença le même 
travail de pionnier à Bondombe. Les difficultés y 
étaient moindres, tant à cause de la déforestation 
partielle du terrain abandonné par la population 
locale que grâce à l'aide gracieuse des fonctionnaires 
coloniaux Maquet et De Ryck. 

Pendant de longues années, le P. Yernaux dirigea 
la mission de Bondombe, veillant au bien-être spiri-
tuel et matériel de la population. En même temps, 
11 construisait l'église, les habitations pour les 
confrères, pour les sœurs, pour le personnel indigè-
ne, les écoles, le dispensaire, etc., tout en aména-
geant le terrain accidenté et l'accostage, ce qui né-
cessitait l'établissement de remblais et de murs de 
soutènement. 

Pour donner une base matérielle solide à la mis-
sion en vue de l 'autofinancement qu'il jugeait deve-
nir un jour indispensable, il songeait à l'établisse-
ment de plantations de rapport, en partie de pal-
miers à huile, mais principalement de caféiers, dont 
le traitement serait fait sur place mais dont la com-
mercialisation serait confiée aux sociétés compéten-
tes. C'est là que la Forescom de Yalosaka lui rendait 
de grands services, tandis qu'elle appréciait le pro-
duit réputé un des meilleurs cafés de la région. 
D'autre part, cette collaboration renforçait les liens 
d'amitié et d'entraide entre les diverses instances 
intéressées au développement économique de la 
contrée. Mais le P. Yernaux y voyait un moyen de 
donner à ses chrétiens et catéchumènes un travail à 
la fois rémunérateur et éducatif. 

Ame d'artiste, le P. Joseph aimait prendre un 
moment de loisir en exerçant son talent de dessina-
teur et de peintre. De quelques traits de crayon bien 
placés il vous couchait sur le papier un portrait 
expressif. A mon avis, c'est surtout dans la peinture 
que se manifestait sa maitrise. Il aperçevait les fines 
nuances de couleur qui m'échappaient totalement, 
comme je l'ai expérimenté plus d'une fois. Il ne lui 
fallait que peu de temps pour peindre un tableau 
réussi. Il m'avouait que s'il lui fallait plus d'une 
demi-heure il considérait le tableau comme raté. 
Son goût le portait aux portraits et aux paysages, par 
exemple une hutte à la toiture en feuilles bien enfu-
mée ou adossée à la forêt ou à une plantation. 

Tous ceux qui ont approché le P. Yernaux ont 
conservé de lui le souvenir affectueux d'un homme 
extrêmement affable, accueillant, hospitalier, libé-
ral, généreux, pacifique: un cœur d'or. 

Pendant un certain temps, le P. Joseph, comme il 
était communément appelé dans la Tshuapa, a eu la 
charge de la mission de Boende. 

A la fin d'un congé réglementaire, ne croyant pas 
à l'imminence du danger, il ne voulut pas partir par 

le dernier bateau quittant Anvers. Aussi fut-il sur-
pris par l'invasion de 1940. 

Passant ces années tantôt au couvent de Louvain, 
tantôt chez son frère Louis et sa sœur Marie-Thérèse 
à Marbais, il rendit des services appréciables aux 
patriotes menacés et aux résistants, non seulement 
par ses encouragements, ses conseils, son affabilité, 
mais par des actes qui auraient pu lui être fatals. 

La guerre terminée, il reprit le chemin de l 'Equa-
teur congolais le 20 juillet 1945 pour y poursuivre sa 
vocation missionnaire comme recteur de la mission 
de Boende, jusqu'à sa rentrée définitive en Belgique 
le 18 août 1950, fatigué, vieillissant, affaibli, mais 
conscient de la «mission accomplie». 

Retiré à Marbais chez les siens, il pouvait y jouir 
de l'amour et du dévouement assidu de son frère et 
de sa sœur. Malgré sa santé défaillante il demeurait 
l 'homme aimable et accueillant qu'il avait toujours 
été, rendant service à la paroisse et à tous ceux qui 
avaient recours à lui. 

Distinction honorifique: nos archives ne signalent que la Médaille 
d 'Or Royal du Lion, 
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